
Direction Régionale de l’Éducation Nationale et de l’Alphabétisation de Korhogo 

1/2 
 

BACCALAURÉAT BLANC RÉGIONAL 
SESSION : FÉVRIER 2023 

                  Coefficient : 2 
                            Durée : 4 h 

 
 
 
 
 

 

SÉRIES C – D  
 

Cette épreuve comporte deux (2) pages numérotées 1/2 et 2/2. 
                   

PREMIERE PARTIE (04 points) 

Le candidat devra traiter obligatoirement les deux (02) exercices proposés. 

 

Exercice 1 (02 points) 

Relie chaque citation à son auteur. (2 points)  

« Savoir, c’est savoir qu’on sait. »          *                    * Aristote 

« Il n’y a point de liberté sans lois. »      *                     * Spinoza 

« La fin de l’Etat est la liberté. »              *                   * Alain  

« L’homme est un animal politique. »      *                   * Jean-Jacques Rousseau 

 

 

Exercice 2 (02 points) 

Ecris vrai ou faux devant les définitions suivantes, en te servant des chiffres. 
Exemple : 5 : vrai 

1-La société se présente comme l’ensemble des infrastructures économiques 

d’un Etat. 

2-La société regroupe l’ensemble des hommes sur un territoire donné. 

3-L’Etat est une organisation politico-juridique chargé de gérer les hommes. 

4-La justice, c’est ce à quoi j’ai droit.  
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DEUXIEME PARTIE      (16 points) 

Le candidat traitera l’un des deux sujets au choix. 

Sujet 1 :  

Pendant la préparation du baccalauréat blanc régional, tes camarades de classe te 
propose le sujet suivant : Autrui est-il absolument mon ennemi ?  

Résous le problème que pose ce sujet dans une production argumentée. 

 

Sujet 2 :  

Dans le cadre de la préparation d’un devoir surveillé, l’un de tes camarades de 
groupe d’étude te propose le texte ci-dessus de Nietzsche. Il te demande de l’aide 
pour le comprendre. 

 

   Quiconque s’est fait du corps une représentation tant soit peu exacte, des 
nombreux systèmes qui y collaborent, de tout ce qui s’y fait en solidarité ou en 
hostilité réciproque, de l’extrême subtilité des compromis qui s’y établissent etc, 
jugera que toute espèce de conscience est pauvre et étroite en comparaison. (…) 
Ce dont nous avons conscience, que c’est peu de chose ! A combien d’erreur et 
de confusion ce peu de conscience nous mène. 

   C’est que la conscience n’est qu’un instrument ; et en égard à toutes les grandes 
choses qui s’opèrent dans l’inconscient, elle n’est, parmi les instruments, ni le plus 
nécessaire, ni le plus admirable, au contraire, il n’y a peut- être pas d’organe aussi 
mal développé, aucun qui travaille si mal de toutes les façons ; c’est en effet le 
dernier venu parmi les organes, un organe encore enfant, pardonnons lui ses 
enfantillages. (…) 

   Il nous faut donc renverser la hiérarchie ; tout le « conscient » est d’importance 
secondaire ; du fait qu’il nous est plus proche, plus intime, ce n’est pas une raison, 
du moins pas une raison morale, pour l’estimer plus haut. Confondre la proximité 
avec l’importance, c’est là justement notre vieux projet. 

          Friedrich Nietzsche, La volonté de puissance, (Paris, Gallimard, 1995) 

 

Fais l’étude ordonnée de ce texte et dégage son intérêt philosophique. 
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